
doit faire tôui les ioQrs. "Dans la crainte qu'il o'y ait quelqa»
relâchement sous ce rapport, je viens vous en entretenir d»-

Boaveau cette année. Je suis, voyez-vous, intimement con-
Taincu que vous ne pouvez pas avoir la ferveur voulue, ni

exercer le saint ministère fructueusement, ni corriger vos dé-

fauts, sans cet accomplissement fidèle de vos devoirs de piété.

Voilà ce qui me presse de vous exhorter à aimer ces pieux ex-
ercices et à vous les imposer tous les jours, Quel bien, eo
effet, surtout au confessionnal et en chaire, peut faire nu
Prêtre, qui ne fait pas d'oraison ou qui ne la fait que rarg-
ment et machinalement, qui ne visite point le St Sacrement,
qui ne se nourrit pas tous les jours de la lecture de la Sainte
Ecriture et de livres pieux qui l'instruisent des voies spiritu-

elles et des moyens à prendre pour vivre saintement, qui ne
ê'examine ni le midi ni le soir, qui ne se fait pas un devoir
d'adresser tous les jours une prière fervente à la Ste Yierge,
le chapelet, par exemple,ou qui ne fait toutes ces choses que
lorsqu'il croit en avoir le temps, et ce temps, il ne l'a presque
jamais, absorbé qu'il est par sa tiédeur et par mille soucis

temporels qu'il fait passer avant toute occupation pieuse. Il

est moralement impossible cependant que, sans le secours

journalier de ces pieux exercices, un Prêtre puisse se soutô^

nir dans la ferveur de son saint état, et exercer fructueuse-

ment le ministère sacré qui lui est confié. Il le remplit, ce
ministère formidable même aux anges, mais froidement, sans
Zèle, sans onction, comme par manière d'acquit, et d'une ma-
nière défectueuse et répréhensible aux yeux de Dieu. Oa
emploie cependant beaucoup de temps à converser, à dire

des riens, à critiquer, à médire, et on n'en trouve pas pour le»

exercices de piété. Le soir arrive, et pour s'être trop amusé,
on a tout le Bréviaire à dire, et aucun exercice de piété de 1»

journée n'est encore fait. On court bien entendu au plus
pressé, on récite l'office, parce qu'on y est obligé sous peine
de péché grave, et les exercices restent de côté. C'est sur.

tout dans les réunions et les concouru qu'on voit cela. Froi-

deur bien regrettable et qui a des conséquences très funestes.

On veut se donner du bon temps, se délasser, jouir. Mais
n'est-ce pas, je vous le demande, se délasser et jouir, loraqu'oa


